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Comme tous les oiseaux, le gris du Gabon passe beaucoup de temps à sa toilette.

Photo : P. Neveu / Colibri


 

Des éleveurs chevronnés dévoilent leurs secrets sur l'élevage, la reproduction et la sélection des gris du Gabon. Le texte est illustré de photos et schémas en couleurs et présenté de manière agréable. Vous pourrez ainsi découvrir des conseils pratiques et détaillés sur les canaris, ainsi que de multiples trucs et astuces. Toutes les questions importantes sont abordées : la taille de l'habitat, l’aménagement et le décor, l’installation technique, les soins, l’éducation, l’alimentation et enfin la prévention des maladies.


 

Jacqueline et Gabriel Prin font partie du paysage des amateurs d’oiseaux de cage et de volière depuis des décennies. Eleveurs, éditeurs de livres, éditeurs pendant 16 ans du magazine feu « Les oiseaux », collaborateurs majeurs d’Oiseaux Passion de 2008 à 2016, ils cumulent expérience et compétence aux services permanant des oiseaux.
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Introduction

Le gris du Gabon ou jaco est le mieux connu des perroquets à travers le monde. Il est gardé comme oiseau apprivoisé depuis la nuit des temps dans sa patrie d’origine et il est représenté par des hiéroglyphes dans des textes de l’ancienne Égypte vieux de plus de 4 000 ans décrivant les perroquets familiers des pharaons. Il était également un oiseau familier dans la Rome antique, où il était logé dans des cages somptueuses. En Europe, des nobles en ont possédé dès le XVIe siècle. Il était alors regardé comme un compagnon adorable et intelligent. Les oiseaux captifs provenaient de capture ou étaient pris jeunes au nid.

Le gris du Gabon est considéré comme un des meilleurs parleurs et imitateurs, au même titre que certaines amazones. Il est également très intelligent. Certains comparent son intelligence à celle d’un enfant de quatre ans. C’est aussi un adorable compagnon qui devient vite un membre à part entière de la famille. Toutes ces qualités ont malheureusement eu un effet négatif sur les populations sauvages et le gris du Gabon est un des psittacidés les plus capturés et commercialisés depuis de très nombreuses années, à tel point qu’il est maintenant inscrit sur la liste des psittacidés « presque menacés » par l’IUCN. Heureusement, certains pays ont pris des mesures en sa faveur. Les États-Unis ont interdit son importation sur leur sol dès 1992. L’Union Européenne vient d’interdire depuis peu toute importation d’oiseaux. Il est vrai que cette mesure est due à la grippe aviaire, plus qu’à une réelle conscience du danger qui pèse sur cette espèce. Pourtant, son commerce est réglementé par la CITES qui fixe des quotas pour chaque pays en fonction des populations.
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Le gris du Gabon est un oiseau de compagnie très apprécié.

Photo : Philippe Royer

Actuellement, les oiseaux disponibles sont, pour la quasi-totalité, issus d’élevage en captivité. Et parmi ceux-ci, une très grande proportion est élevée à la main et destinée à alimenter le marché des oiseaux familiers. Tous les couples n’étant pas fiables dans l’élevage de leurs jeunes, les oeufs sont souvent retirés et mis en incubateur, ou bien les bébés sont prélevés à différents âges afin de finir leur élevage à la main. C’est la principale raison invoquée par les éleveurs pour justifier le retrait systématique des oeufs ou des jeunes de leurs parents. Bien que cela soit vrai dans de rares cas, cette façon d’opérer a en fait comme objectif d’avoir des jeunes plus imprégnés par l’homme, et surtout d’en avoir davantage et de les vendre plus cher. Mais grâce à l’élevage en captivité de ces jeunes, de nombreuses captures, légales ou frauduleuses, sont évitées.

Depuis quelques dizaines d’années, ces perroquets sont de plus en plus souvent gardés en couple pour l’élevage, par les amateurs, et non simplement pour leur capacité à devenir un oiseau familier. Comparé à d’autres perroquets de gabarit similaire, comme des amazones (genre Amazona), le gris du Gabon est plutôt calme. Il convient donc mieux aux personnes vivant en appartement. Comme oiseau de volière, il est aussi plus approprié en zone urbaine.

Le nom « perroquet gris du Gabon » nous renseigne immédiatement sur sa couleur et sur son origine. Son aire de répartition n’est cependant pas limitée au Gabon, elle s’étend sur tout le pourtour du Golfe de Guinée et se poursuit vers l’est jusqu’au Kenya. Son immensité explique d’ailleurs les différences sensibles de l’intensité de la couleur générale. Les oiseaux vivant dans la partie ouest de cette distribution sont d’un gris plus foncé que ceux qui vivent plus au sud. Les oiseaux du Cameroun et du Congo sont généralement plus clairs, mais aussi plus gros.
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Le gris du Gabon est un petit perroquet qui peut être facilement apprivoisé et se montre très familier.

Photo : PC

Les gris les plus clairs sont parfois désignés sous le nom d’argentés. Le rouge de la queue est lui aussi variable selon la région d’origine. Le gris du Timneh, quant à lui, forme une véritable sous-espèce ; sa queue est de couleur brun rougeâtre et la couleur d’ensemble est beaucoup plus foncée. Son bec n’est pas entièrement noir, la base de la mandibule supérieure étant de couleur rosée. Il est également plus petit que la sous-espèce nominale. Sa livrée est peut-être moins attrayante — ce qui explique qu’il soit beaucoup moins prisé par les aviculteurs — mais ses qualités d’imitation sont aussi impressionnantes que le gris du Gabon.

Le gris du Gabon ne présente pas de dimorphisme sexuel, mâle et femelle ont la même apparence. Si on regarde de très près un groupe d’oiseaux, on peut déceler quelques différences dans l’intensité de la coloration de certaines parties du corps, des différences de poids et des variations dans la forme de la tête. Cela peut aider à les sexer, mais pour cela, il faut bien être sûr que tous les oiseaux viennent du même endroit. Et encore, les différences de couleur et de poids existent aussi à l’intérieur d’une même région. Heureusement, la technologie moderne vient à notre aide en proposant le sexage ADN ou par endoscopie.



Classification



Famille des Psittacidés

Le perroquet gris du Gabon (genre Psittacus) constitue avec les genres Coracopsis et Poicephalus la tribu des Psittacini. Cette tribu, ainsi que 8 autres, forment la sous-famille des Psittacinae, qui elle-même appartient à la famille des Psittacidae.

La famille qui appartient à l’ordre des Psittaciformes compte actuellement 84 genres pour environ 350 espèces. Ce nombre d’espèces augmente périodiquement, car des sous-espèces sont régulièrement élevées au statut d’espèces à part entière.

Les principales caractéristiques des psittacidés sont les suivantes :

• Les doigts ont une disposition zygodactyle (c’est-à-dire deux à l’avant, deux à l’arrière), ils sont recouverts d’écailles rugueuses.

• La mandibule supérieure est mobile vers le haut et fortement recourbée vers le bas ; elle s’adapte parfaitement sur la mandibule inférieure plus courte et incurvée vers le haut.

• La base du bec et les narines sont pourvues d’une cire.

• La langue est épaisse et la structure du muscle de la mâchoire est complexe et hautement développée. D’où la grande faculté de prélever et d’ingérer de la nourriture.

• Le gésier très musclé permet de broyer diverses graines et noix souvent très dures.

• La tête est proportionnellement large et grande, avec un cou court.

• Presque toutes les espèces se servent de leur bec pour grimper.

• Ils sont monogames.

• Le nid est généralement installé dans une cavité. Souvent, seule la femelle couve.

• Les jeunes sont nourris par les deux parents ; la nourriture du jabot est déjà ramollie et imprégnée de sucs digestifs.

Les Psittacidés sont présents dans les zones néotropicales, afrotropicales, orientales et australasiennes. Ils occupent principalement les forêts ainsi que les bois et les savanes. Peu d’espèces vivent dans des zones dégagées. On considère actuellement que quatre-vingt-six espèces sont menacées à des degrés divers.
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Comme chez tous les perroquets, les pattes du gris du Gabon sont recouvertes d’écailles, les doigts 1 et 4 sont dirigés vers l’arrière, les doigts 2 et 3 vers l’avant.

Photo : PC

Genre Psittacus

Le gris du Gabon, Psittacus erithacus, est la seule espèce du genre. Psittacus est un mot grec qui signifie « perroquet ».

L’espèce compte 2 sous-espèces : la sous-espèce nominale P. e. erithacus est d’un beau gris plus ou moins argenté avec la queue rouge. La sousespèce P. e. timneh se distingue par une couleur plus sombre et une queue rouge vineux ainsi que par une taille plus petite. Certains marchands n’hésitent pas à vendre des gris du Timneh pour de jeunes Gabonais.
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Psittacus erithacus timneh, le gris de Timneh est une sous-espèce moins courante de P. erithacus.

Photo : MPC

Une autre sous-espèce, P. e. princeps, un peu plus foncée que la sous-espèce nominale et légèrement plus petite, a été placée en synonymie avec P. e. erithacus du fait des faibles différences visuelles.

Genres les plus proches de Psittacus

Le genre Poicephalus comprend de charmants petits perroquets africains, dont le plus connu est sans nul doute le perroquet du Sénégal (P. senegalus), aussi appelé youyou. Son importation a été très importante pendant de nombreuses années, ce qui en a fait un des perroquets les moins chers du marché. Ses belles couleurs ont renforcé sa popularité. Auparavant, les oiseaux étaient capturés adultes et demeuraient sauvages. Désormais, les sujets disponibles ont très souvent été élevés à la main et deviennent d’adorables compagnons. Leur don d’imitation ne rivalise pas avec celui du gris du Gabon, mais ils peuvent apprendre quelques mots. La plupart des Poicephalus n’ont pas ou peu de dimorphisme sexuel. Seuls le perroquet de Rüppel (P. rueppellii) et le perroquet à ventre rouge (P. rufiventris) échappent à cette règle.
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Poicephalus cryptoxanthus est un perroquet de l’ouest africain proche du gris du Gabon.

Photo : PC

Le genre Coracopsis ne comprend que deux espèces endémiques à Madagascar (C. nigra et C. vasa), au plumage sombre (brun-noir) et possédant une longue queue arrondie. Ces perroquets sont rares en captivité. Leurs couleurs attirent moins les amateurs de psittacidés. Pris jeunes, ils peuvent devenir d’adorables compagnons ; capturés à l’âge adulte, c’est moins assuré. Ces oiseaux ont un caractère assez joueur et espiègle, qui rappelle un peu celui du caïque (genre Pionites).
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Coracopsis vasa a un plumage plus discret que celui du gris, il est plus rare en captivité.

Photo : J. Dubois / Colibri
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Un gris du Gabon plane au ras du sol.

Photo : MPC
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